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EXCURSIOIN BOTAIsIQUE DANS LE SUD DE LA PROVINCED'ORAN,

par nil. BATTAMMKRet VRABCJT.

Les montagnes de Textreme Sud oranais ont ete jusqii'ici peu visitees

par les Lotanistes. Lors de son grand voyage botanique en 1850, M. le

D'^Cosson, vu le peu de securitedu pays, n'avait guere pu gravir que le

djebel Taelbouna (1800 metres), et dans une saison peu propice. Depuis

lors, la partie orientale du massif des Amours, de Geryville a Aflou, a ete

parcourue par divers botanistes : MM. Pomel, Warion, Roux, etc.; mais

la partie occidentale, comprenant pourtant des montagnes ^levees, etait

restee a peu pres inconnue.

En 1886, Tun denous, au cours de ses etudes sur THalfa, put faire

une rapide incursion dans le massif de TAntar, pres de Mecheria, et en

rapporta trois especes nouvelles. Devant ce resultat inespere, nous for-

mames le projet de mettre a profit les facilites que nous offrait roccupa-

tion du pays pour visiter les montagnes d'Ain-Sefra et surlout le djebel

Mzi (2200 metres), dont le sommet est traverse par la frontiere du

Maroc. Malheureusement ^ nos devoirs professiounels ne nous per-

mettent guere de tongues absences a Tepoque propice, et ce n'est que

cette annee que nous avons pu faire une bien courte herborisatioa dans

ces contrees.

Nous y avions ete precedes par nos coUegues de la Societe botanique,

MM- Bonnet el Maury, qui, envoyes en mission par TAssociation fran-

Caise pour Tavancement des sciences, y avaient fait, au mois d'avril, un

assez long sejour. Mais, a cette epoque, la vegetation des montagnes, que

nous avions surtout en vue, etait trop peu avancee pour que nos resul-

tats puissent avoir grand'chose de commun.
Parlis d'Alger le 9 juin, nous herborisions le soir memeet le lende-

main a Perregaux et y recoltions :

Succowia balearica Medick.

Linum asperifolium Boissier.

Eryugium dichotomum Desf* var.

ilicifolium De$f.
—campestre L,

Elaioselinum Foutanesi Boiss. var.

(E. laxiim Pomel).

Microlonchus Delestrei Spach.

Microlonchus Duriaei Spaclu
Amberboa Lippii DC.
CerUaurea ferox Desf.

infeslans DR.
Phelipfea mauritanica Coss. et DR-

lutea Desf. (en graines).

BuUota hirsula Benth.

Certains pieds de Centaurea ferox presentaient une anomalie curieuse :

leursboutons floraux n'ayant d'epines que sur les ecailles inferieures.

A onze heures, nous prenions le train pour Ain-el-Hadjar. De Bou-
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grandHanifia a Tizi, nous remarquons des deux cotes de la voie un
Atriplex a larges feuilles tres glauques qui nous est inconnu et que nous

ne pouvons malheureusement cueillir. A Tizi, le Glycyrrhiza foetida

Desf. est tellement abondant qu'il simule des cultures de Luzerne.

Arrives a A'in-el-Hadjar, a six heures du soir^ nous y recoltons encore :

Ranunculus bulbosus L.

Fumaria parviflora L. var,

Helianthemum deserli Coss.

Fontanesi Boiss. et Reut»

pilosum Pers. var.

Erodium crenatum PonieL

Potentilla reptansL, var. argenlea Nob,

Centaurea acaulis Desf*

Carduncellus pinnatus DC

Carduncellus pectinatus Desf.

Thymus ciliatus Benth. var.

Teucrium Polium L. var-

Anarrhinum fruticosum Desf.

Juncus mauritanicus Trabut.

striatus Schousboe.

Slipa barbata Desf. var.

Trilicum squarrosuin Both.

hordeaceum Cosson.

Nous admirons surtout les riches moissons et les vignes plantureuses

qui, gr^ce a lavigoureuse impulsion donnee par la Compagnie Franco-

algerienne, couvrent maintenant, aussi loin que la vue pent s'etendre,

ce pays naguere desert.

Le 11 au matin, nousprenons le train pour Aiii-Sefra, point terminus

de la ligne, et nous avons Theureuse fortune de lier connaissance avec

M. le lieutenant Duvaux, petit-fils du botaniste Gillet. M. Duvaux, qui

s'interesse lui-meme beaucoup a la botanique, allait rejoindre sa com-

pagnie au col de Founassa, au pied memedu Mzi, but principal de notre

voyage.

Commedorenavant toutes les gares vont se trouver en pleine steppe,

nous profitons de tous les arrets pour faire d'amples moissons, qui

n'ajoutent d'ailleurs pas grand*chose a la flore relativement bien connue

de ces regions. Au Kreider, nous recoltons, enlre autres planfes, le Sta-

tice delicatula Gir., le Taraxacum getulum Pomel et una variete

curieuse du Spergularia media Pers. Nous n'y relrouvons plus le

Silene dichotoma Ehr., qu'y avait abondamment recolte I'un de nous

en 1886 et qui y etait peut-etre adventif. A El-Biod, oii d'ailleurs le train

ne s'arrete que quelques minutes, nous n'avons pas non plus retrouve

le Sisymbrium hispanicum Jacq. Par contre, nous y recoltons le Lifia-

mrfiss/fa Pomel, curieuse espke simulant le Linaria simplex DC,

raais dont les graines sont d'un type lout a fait difTerent.

A partir d'El-Archaia, nous sommes vivement frappes par la vue

d'une Ferule inconnue que nous cueillons enfin a la gare de Naama. Celte

Ferule, que nous ne cesserons de voir dans tout le reste de notre voyage,

avail deja ete signalee comme espece nouvelle par M. le D' Cosson en

1856. Par son port enboule, par ses feuilles, par ses fruits generalement

tres larges* elle rappelle beaucoup le Ferula tunetana Pomel el Baltan-
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dier; elle s'en distingue par sesgaines moins developpees, parsespedon-

cules et pedicelles bien plus longs; par ses bandelettes au nombre de

5 par vallecule et de 6 a 10 a la face commissurale. Nous proposons

pour cette planfe le nom de Ferula Cossofiiana. Nous avons vu cette

Ferule arrachee par le vent parcourir la steppe avec uue rapidite vertigi-

neuse a la maniere du Chardon roulant.

Dans toutes les montag;;es du Sud oranais, sous Tinfluence de la

piqiire des insectes ou d'uiie blessure quelconque, le Ferula com-

munis L. doune de grosses larines de gomme resine, fail qui ne se pre-

senle jamais dans le Tell. C'est peut-etre la la source du Fushog ou

Gomme-aminoniaque du Maroc.

Le 12 au matin, nous herborisons a Ain-Sefra jusqu'a neuf heures du

matin, heure a laquelle nous devons aller demander au commandant

superieur des mulcts pour nous rendre au col de Founassa. Nous y fai-

sons une ample recoltc et arrachons des bulbesde Pancratium Saharce^

dans Tespoir de les faire fleurir.

A midi, ayant nos mulets, nous partons avec M. Duvaux pour la

redoute de Si-Sliman, premiere elape vers le Mzi, en longeant la dune si

richeen plantes sahariennes. A la sortie du Ksar, M. Duvaux nous fait

recolter le Lmaria agglutinans Pomel, variele du L. reflexa DesL^

surnomme par nos soldais la « Violette du Desert » ; il en a en effet la cou-

leur et le parfum. A Si-Sliman, M. Duvaux nous conduit sur la colline au

pied de laquelle est balie la redoute, et la, au milieu des touffes du Puli-

caria mauritanica Cosson, trescommun dans tous les endroils rocheux

de la region, il nous fait recolter le rare Warionia Saharce Cosson et

Bentham, Cette plante n'a ete decrite jusqu'a ce jour que dans le Genera

plantarum de Bentham et Hooker, oii sa diagnose (vol. II, p. 474) laisse

quelque peu a desirer. G'est un arbrisseau a souches ligneuses pouvant

depasser la grosseur du bras; les feuilles, tres odorantes, sont toutes

couvertes de glandes brillantes, sessiles, visibles a la loupe. Le receptacle

est velu-soyeux et ne se denude qu'apres la chute des fruits; ceux-ci

s'altachent au milieu des alveoles du receptacle par un pedicule filiforme

de 2 millimetres de longueur. Ce pedicule reste lantot attache a la base

du fruit, tantot demeure fixe sur le receptacle ; il est forme par la base

m^mede Tachaine, qui seretrecit ainsi au-dessous de lagraine. Le fruit

depouillede son duvet presente une quinzaine de cotes et est surmonte,

au centre de Taigrclte, d*une petite cupule charnue enfermant la base du

style et primitivement logee elle-meme dans la corolle,

D'A'in-Sefra a Si-Sliman, et de la a Founassa, on traverse une steppe

tres plantureuse abritee du c6te du Sahara par les massifs importants du

Mekleur et du Mir-Djebel (1900 a 2000 metres). Le Drinn {Aristida

pungens Desf.) et THalfa {Stipa tenacissima L.) y alteignenl un metre
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de hauteur et y alternenl avec VArtemisia Herba-alba, VAiivillea

radiata, le Rhanteriiim adpressum, le Zollikoferia spinosay le Nocra
spinosissima, le Gym?iocarpus fruticosus, le Lygceum Spartum, etc,

Qk et la le Zizyphus LotuSy le Genista Saharce, les Retama Duriwi et

sphcerocarpa forment de pelils maquis de 2 metres et plus de hauteur.

Entre ces plantes vivacesaracinesprofondes polissent, malgr^ le manque
d'eau etlagrande secheresse de Tair, un nombre considerable de plantes

annuelles : Delphinium pubescens^ Reboudia erucarioideSy Matthiola

livida et oxyceraSy Rrassica Tourne for tit ytxr.y Ilirschfeldia adpressa^

Diplotaxis virgatay Biscutella lyrata et auriculatUy Notoceras cana-
rienssy Muricaria prostratay Enarthrocarpus clavatuSy Silene setaceay

Tribulus terrestris^ Orlaya maritimay Daucits pubescensy Scabiosa

arenaria et monspeliensiSy Senecio coronopifoliuSy Cladanthus ara-

bicusy Spitzelia Saharce, Atractylis citrina eA proliferay Rumex buce-

phalophoruSy etc.

Cordialement regus par Tofficier commandant le detachement de Si-

Sliman, nous passons la nuit sous sa tente, et le 13 au matin nous gra-

vissons une colline situee en face du campement. Nous y trouvons en

abondance une Centauree deja reconnue nouvelle en 1856 par M. le

D' Cossonet pour laquelle nous proposons le nom de Centaurea Cosso-

niana. Tres voisine du C. Malinvaldianay elle en differe surtout par

ses feuilles glabrescentes et ses achaines pubescents; ses capitules sonl

un peu plus petits. Cette plante est tres repandue dans toutes les mon-

tagncs de la region. Nous recolfons en outre ; Sinapis hispidUy Sisym-

brium erysimoideSy Silene nocturna et ambigua, Micromeria debilis,

Malcolmia arenaria a petales entiers et a petales echancres, Mori-

candia spinosdy Asparagus albuSy etc. Sous desrochers, ou nous sur-

prenons une belle troupe d'antilopes Adax, nous recoltons le Capparis

spinosa var, canescens Cosson, trSs commun dans la region, et VAris-

tida lanuginosa spec, nov., que nous relrouverons au pled de TAissa,

pres d*Ain-Sefra.

Nous partons ensuite pourle colde Founassa et recoltons en route une

belle Centauree du groupe du C. Calcitrapa signalee commeespfece nou-

velle par M. le D^ Cosson en 1856 et decrite depuis par M- Pomel sous le

nom de C. pungens.\}n peu plus loin, nous recoltons une nouvelle et

tres belle espece de Carduncellus pour laquelle nous proposons le nom

de C. Duvauxiiy heureux de pouvoir laisser ce temoignage de reconnais-

sance a M-le lieutenant Duvaux, qui a beaucoup facilite notre t^che.

Yers le col, nous cueillons : Chrysanthemum macrocephahmYw., Cata-

nanche propinqua Pomel (C. cwrulea var. tenuis Ball), qui remplace

dans tout le Sud oranais le C ccerulea.

Au col de Founassa, qui separe le djebel Mzi du Mir-Djebel, on fait
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halte sous un grand Betoum {Pistacia atlantica Desf.), avant de

gagner le campement, situe a quatre kilometres au dela. Nous en profi-

tonspour explorer un petit ruisseau vers la base du Mzi. Nous y recol-

lons \e Coronilla juncea subspecies Pom^?i Battand. (voy. le Bulletin,

vol. XXXIII, p. 353), tres conimun dans toute la region montagneuse et

tres constant dans ses caracteres; \eBupleurum exaltatum Marsh, Bieb.;

le Dianthus virgine us y forme a tiges tres rouges aux noeuds, etc. A la

redoute, nous recoltons le soir meme : Brassica Cossoniana Boiss. et

Reut., un seul pied; Crambe Kralikii Cosson; Delphinium Balans(B

en boutons; Andryala tefiuifolia DC; Brassica Tournefortii Gouan

var., Capparis spinosa var. canescens^ puis tout a coup nous nous

trouvons en fiice d'un gros buisson qui nous est tout a fait inconnu,

G'est un ZolUkoferia voisin du Z. spinosa^ avec lequel il habile, mais

d'un port bien diflerent, rappelant les grands buissons d' Asparagus

albus. Ses tiges, hautes de 10 a 12 decimetres, sont regulierement rami-

fiees et portent ca et lades rosettes de feuilles non laineuses a la base,

d'ou part un rameau florifere unique, feuille ou nu. Ces tiges laissent

couler, quand on les blesse, un lalex blanc tres abondant; leur ecorce est

blanche, peu rugueuse. Les ramuscules forment de fortes et courtes

epines portant chacune un capitule a ecailles plus larges que dans le

Z. spinosa. Les achaines sont plus gros, gris noirMre, quadrangulaires,

tres fortement rugueux en travers, non attenues au sommet. Nous pro-

posons pour cette planle le nom de Z. arborescens. Nous ne Tavons pas

vue en fleurs. Enfin nous rentrons, a travers les grosses et bizarres

touffes de VAnabasis aretioideSy a la redoute, oii MM. les officiers nous

attendent pour le souper. Ces messieurs nous dissuadent de partir seuls

pour le Mzi, les maraudeurs marocains n'etant pas rares dans la region;

le soir meme, on en avait amene deux au campement. M. le lieutenant

Duvaux s'offre immediatement pour nous accompagner avec son ordon-

nance. Nous parlous done tons les quatre le lendemain matin. Aprfes

avoir traverse le ravin qui est au has de la redoute, nous franchissons un

contrefort de la montagne par un col tres has situe juste en face du

campement. En montant a ce col, nous trouvons en abondance le

Crucianella hirta Pomel, que nous n'avions vu que tres rarement les

jours precedents. Celte plante est le Crucianella spec. nov. du voyage

de M. Cosson. Au col, le Pyrethritm Gayanum Coss. estassez abondant.

De la, nous dominons une grande vallee que nous allons remonter jus-

qu'au massif principal de la monlagne. Nous trouvons lout d'abord en

quantite le ZolUkoferia arborescens^ dont nous n'avions vu qu'un pied

la veille, et verifions la parfaite Constance de ses caracteres. Au fond de

la vallee se trouve un ruisseau a peu presa sec, ombrage parte Pistacia

atlantica, les Genevriers Oxycedres et les Lauriers-Roses. Apres Tavoir
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traverse, nous commencons Tascension en recoltant successivement :

Matthiola lunata, Pulicaria mauritanicaj Coronilla jiincea subsp.

Pomeliy Bupleurum exaltatum, Centaurea Cossoniana, Anarrhimim
fruticosumy Astragalus hamosus, Alsine montanay Buffonia temii-

folia, Erucastrum leucanthum, Atractylis cespitosa, Polygala rupes-

triSy Orobanche cernua, Sideritis montana, Phagnalon purpitras-

cenSy Polycnemon Fontanesiy Ornithogahtm sessiliflorum, Allium
Cupaniy etc. Toutes ces plantes ponssent enlre les touffes de Tllalfa, qui

couvre toute la base de la monlagne. Nous arrivons enlin dans une zone

plus netlement montagneuse, caraclerisee par la presence du Chene

Ballotte, qui y forme, avec le Juniperus Oxycedrus, desboisementsd'une

certaine importance. Nous trouvons la un Silene nocturne a tiges sim-

ples, uniflores, ou un pen ramifiees a rameaux toujours uniflores, a

fleurs tres grandes. Cette plante nous parait constitucr une espece nou-

velle. Nous y trouvons egalement : Sesdi varium var. (Seseli atlanti-

cum Boiss. at Rent.) ; Achillea odorata L. nouveau pour TAIgcrie
;

Teucrium Polium L., variete voisine des T. aureum Schreb. et aurei-

formePomely desquels elle se distingue par ses fleurs tres petites; cette

plante est commune dans toute cette partie de la region montagneuse, et

il en est de meme d'une variete a fleurs blanches du Thymus alge-

riensiSy qui existe seule, a partir de ce point, sur tout le reste de la

montagne. Nous trouvons encore non loin de la YAvena pruinosa spec.

nov.5 a epillets de 35 millimetres. Un indigene que nous rencontrons

accepte de nous servir de guide et nous conduit d'abord h une belle

Fontaine (Ain-Tiraln), ou Ton fait halte pour le dejeuner, mais aupa-

ravant nous recoltons des deux mains une ample moisson de plantes

des plus interessantes qui s'oiTrent a nous de tons c6tes. Ce sont : un

Carduncellus nouveau, qu'en raison de sa ressemblance avec VAtrac-

tylis cespitosa^ nous proposons de nommer C. cespitosus; VAnacyclus

depressus Ball., jusquMci special au Maroc; VAchillma odorata L.;

VOnopordon ambiguum Fresen.; VOnopordon acaule L.; le Marru-

bium sericeum Boissier; le Nepeta amethystina Best, qui n'Qlaitconnn

qu'en Espagne ; VAvena filifolia Lagasca, qui, a partir de ce point,

remplace et simule Tllalfa; le Stipa LagascWj nouveau pour I'Algcrie,

ou il n'avait ete signale que par erreur. Avec ces especes, on trouve tout

autour de la source beaucoup de plantes du Tell : Helosciadium nodi-

florum, Mentha Pulegium, Galium tunetanum, Rubia kevis, Gera-

nium rotundi folium. Ononis Columnce, Arenaria serpyllifolia, Jun-

cus Fontanesi, etc. Dans la source poussent un Zannichellia et un

Chara trop peu developpes encore.

A I'ombre des Chenes oii nous dejeunons, I'air est tres vif, meme un

peu froid. Nous nous dirigeons ensuite vers un grand oscarpement
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rocheux d'ou sorl un ruisseau plein de Hosiers {Rosa collina var.) et

de Lauriers-Roses. Nous y trouvons un Verbascum de la section Thap-

sus, voisin du V. Portw Willk., qui nous parait constituer une espece

nouvelle; le Cirsium Willkommiaiium Porta et Rigo, qui, jusqu'ici,

n'etait connu qu'aux Baleares ; une grande Centauree voisine du C. Par-

latoriSy a aigrette plus longue que I'achaine, a ecailles involucrales

developpees en un large appendice bnin, scarieux-cucuUe comme dans

les Jacees et porlantle mucron ainsi que les longs cils des Acrolophus

;

une tres grande et tres robuste variete de VErysimum grandiflorum

;

les Pyrethriun Gdyanum et Maresii; le Nasturtium officinale^ etc.

Nous c6toyons ensuite I'escarpement par un sentier peu accidente oii

nous trouvons : Pimpinella Tragium Vill.; Veronica rosea Desf. tres

grand, et V.prcecox All.; Saponaria glutinosa Marsh. Bieb. ; Carum
mauritanicum Boiss. et Reut.; une variete a fruits presque lisses du

Lithospermum arvenseh.\\e Linaria tristis Mill.; le Silene italica

Pers.; le Sisymbrium Sophia L.; un autre Sisymbrium en fruits, voisin

du S. crassifolium Cav., mais peut-etre distinct, que nous tenterons

de cultiver. Dans le ruisseau se trouve en abondance le Juncus man-
ritanicus Trabut, espece affine du J. punctorius L.

Tout a coup nous apercevons nofre guide qui nous montre un arbre

qu'il doit considerer comme une des curiosites du payset que nous pre-

nonsy de loin y pour un Betoum (Pis tacia atlantica). Dev^ml ses dene-

gations energiques, nous approchons et reconnaissons avec ^tonnement

le Fraxinus dimorpha Coss., de TAures, represente la par ce seulpied.

Plus loin, sous Tombrage du Quercus Ballotay nous trouvons d'inte-

ressanles Graminees: Festuca rubra var. scabrescens Hackel in litteris;

F. triflora Desf. var.; Nardurus montanus Boiss. et Rent.; Poaflacci-

dula Boiss. el Reut.

Nous debouchons ensuite dans une prairie ou nous trouvons une variete

Tri folium

Monelli

Nous suivons ensuite un plateau rocheux qui nous conduit jusqu'S la

ligne des faites. Nous n'y remarquons riende bien particulier, sice n'est

VAtractylis cespitosa qui a la des hampes tres longues. Sur le faile nous

cueillons : Armaria serpyllifolia L., Inula montana L., Herniaria

glabra L., Alsine corymbulosa Boissier, Asperula aristata L. fils. H
est trop tard pour aller au sommet, qui d'ailleurs n'est pas beaucoup

plus eleve que le point ou nous sommes, et apres avoir fait provision du

Poa flaccidula^ nous devons songer au retour, qui s'effectue sans inci-

dent particulier.

La journee du 15 est consacree a noire relour a Ain Sefra, oii nous

herborisons toute la journee du 16. Nous sommes assez heureux pour y



BATTANDIER ET TRABUT. EXCURS. DANS LE SUD ORANAIS. 345

trouver une CruciCere qui avail echappe aux investigations de M. le

D*" Cosson : VErysimum repandiim L., qui nous a paru y etre bien spon-

lane. G'est d'ailleurs a peu pres tout ce que cet eminent botaniste nous

avail laisse a glaner dans cette region. Void la lisle de nos recoltes a Am-
Sefra :

Delphinium pubescens DC.
Papaver dubium L-

Sinapis incanaL.

Eruca saliva L. var,

Brassica Tourneforlii Gouan var.

Moricandia arvensis DC, var.

Diplotaxis virgala DC.
muralis DC. var.

Matthiola livida DC.
oxyceras DC.
tristis R, Br.

Eremobium lineare Boiss.

Reboudia erucarioides Coss.

Notoceras canariense B. Br.

Erysimum repandum L.

Kunzeaniim Boiss.

liiscutella auriculala L.

lyrata L.

Muricaria prostrata Desv.

Meniocus linifolius Desv.

Crambe Kralikii Coss.

Cleomrt arabica L.
Reseda arabica Boiss.

—neglecla Mull.

Helianlhemum Deserti Coss.

pilosum Pers.

papillare Boiss.

salicifoliuin var. [brevipes Cosson,

sessiliflorum Pers.
—elliplicum Desf.

Dianthus amoenus Potnel.

Silene bipartila Desf. var.

selacea Viv.

y'lUosa Forsk. var.

Saponaria vaccaria L.

Malva aegyptia L.

Erodium pulverulentum Willd.

Tribulus terrestris L.
Fagonia glutinosa Delile.

Peganum Harmala L.

Zizyphus Lotus L.

Argyrolobiurri uniflorum Jaub. et

Spach.
Genista Saharse Coss. et DR.

Relama Duriaei var. Webb.
sphaerocarpa Boiss.

Ononis angustissima Laml\
serrala Forsk.

Anthyllis numidica Coss. et DR.
Astragalus Gombo Coss. et DR.

Pseudostella Del.

crucialus Link.

Medicago laciniata All.

Trigonella polycerata L.
——var, laciniata Coss.

Lotus pusillus Viv.

corniculalus L.

Psoralea bituminosa L.

Hippocrepis ciiiata W,
Hedysarum spinosissimum Sibth, et

Sm.
Cucumis Colocynthis L. (en germina-

tion vers le Ksar.).

Telephium Imperati L.

Gymnocarpus frulicosus Forsk.

Paronychia Cossoniana Webb.

nivea var. macrosepala.

Loeflingia hispanica L.

Daucus pubescens Koch.

Orlaya maritima Koch.
Deverra Scoparia Coss. et DR.
Ferula Cossoniana Nob.
Crucianella hirta Pomel.

Galium ephedroides Willk.

Scabiosa fenestrata Pomel.

monspeliensis L. var.

Nolletia chrysocomoides Coss.

Phagnalon purpurascens Svhultz.

Evax desertorum Pomel.

Filago spathulata Presl.

I.eyssera capillifolia DC.

Pulicaria mauritanica Coss.

arabica Cass.

Pallenis cuspidnta Pomel.

Anvillea radiata Coss. et DR.
Cladanthus arabicus Cass.

Artemisia Herba-alba Asso.

campestris L.
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Rhanterium adpressum Coss. et DU*
Anlhemis monilicostata PomeL
Senecio coronopifolius Desf.

Calendula gracilis DC
Carlina corymbosa L.

involucrata Poir.

Atractylis microcephala Cos8.

citrina Coss.

prolifera Boiss.

Amberboa crupinoides DC.
Crupina vulgaris Cass.

Centaurea polyacaniha Boiss.

—pubescens Willd.

Onopordon ambiguum Fresen.

Carduus getulus PomeL
Catananche propinqua PomeL
Sonchus maritimusi.
Zollikoferia resedifolia DC.

spinosa DC.
Hypochoeris arachnoides Poiret.

Spilzelia Saharae Coss,

Andryala tenuifolia DC-
Convolvulus supinus Coss. et DR.
Echium humile Desf.
Echiochilum fruticosum Desf.
Echinospermum patulum Lehm.

Vahlianum Lehm.
Nonnea phaneranthera Viv.

Anlirrln'num ramosissimum Coss. et

DR.
Linaria reflexa Desf. var. agglutinans.

dissita PomeL
Phelipaea arenaria Walp,
Salvia lanigera Poir.

Marrubium Deserti De Noe.
Micromeria debilis PomeL
Teucrium Polium L. var.

Stalice Bonduelli Lestib.

Bubania Feei De Gir.

Plantasfo Psvllmm L.

—c\\\^\d.Desf.

ovala Forsk.

albicans L.

amplexicaulis Cav.

Noaea spinosissima Moq.

Salsola vermiculata L.

Garoxylon articulatum Moq.

Calligonum comosum VHer.
Rumex tingitanus L. var. lacerus.

bucephalophorus L.

Euphorbia Guyoniana Boiss.

calyptrata Coss. et DR.
Chamsesyce L.

Desf

au milieu de la dune).

Asphodelus fislulosus L.

—pendulinus Coss. et DR.

Asparagus borridus L.

Paucratium Saharae Coss. et DR.

Cyperus conglomeralusi?ofA var. effu-

sus Cosson.

distachyos AIL
Juncus Fontanesi Duv.-Jouv.

Koeleria Salzmani Boiss. etReiit.

iEluropus litloralis Willd.

Agrostis alba L. var.

Festuca Fenas Lagasca.

Aristida pungens Desf.

—floccosa Coss.

—lanuginosa (spec. nov.).

—obtusa Delile.

ciliata Desf.

bracbyalhera Coss. et Balansa.

tortilis Desf. var. pubescensStipa

BalL
Bromus squarrosus L.

Aln-Sefra se trouve entre deux montagnes, le Mekteur et FAissa, que

nouseussions bien voulu explorer toutes les deux; mais, presses par le

temps et ne pouvanl en visiter qu'une, nous optons pour FAlssa, la plus

eloignee du Mzi et la plus clevee (I9G0 metres). Le 17, a septheures du

matin, nous prenons le train pour la station de Mekalis d*ou Fascension

est plus courte et nous laissons avec regret le Mekteur, comme nous

avions deja du laisser le Mir-Djebel. A peine arrives a Mekalis, nous nous

dirigeonsvers lamontagne par un cheminmuletier qui conduit a un sana-

torium ou les soldats fatigues par le climat vont passer Fepoque des

grandes chaleurs. Nous trouvons d'abord au milieu de FHalfa : Ferula
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Cossoniana^ Ferula communis tres gommifere; Ilippomarathrum
Bocconeiyel au piedde la montagne : Pyrethrum macrotumel P. Gaya-
numy Catananche propinqua, Coronilla juncea subsp. Pomeli^ etc.;

puis en montant : Sideritis virgata, Herniaria fruticosa var. erecta,

Santolina canescensy Hippocrepis scabra^ Fumana Spachii var. et un

Thesium ressemblant beaucoup a Vhumiley mais a souche vivace et a

fruits plusgros, qui nousparaitune espece nouvelle^ voisine des Tk Ber-

geri et grcecum d'Orient. Presque en memetemps nous trouvons une
variete du Passerina virescens Coss. et DR. entierement glabre dans

toutes ses parlies. Nous recoltons ensuite : Erinacea pmigens, Rham-
nus amygdalinay Riiscus acideatuSy Centaurea Cossonianaj Linum
squarrosum, Erysimum Kunzeaiium, Calamintha Acinos, Stipa pen-

nata et la plupart des plantes du Mzi ; le Thym blanc, le Teucrhtm

Po/mm dore, le Nepeta amethystina, le Centaurea spec. nov. du Mzi;

YAchillea odorata^ le Marrubium sericeum^ YAnacyclus depressus^

YInula montanay le Carduncellus cespitosus du Mzi, VErucastrum

leucanthumy les Veronica rosea et prcecox^ le Seseli varium var.

atlanticumy le Carum mauritanicuniy le Pimpinella Tragiitm^ etc.

Nous y recoltons en outre, les Alyssum cochleatum el ser py Hi folium y le

Colutea arborescens; le Koeleria valesiaca et un Festuca nouveau^tres

abondant, du groupe de Yovina : F. infesta Hackel, in litteris.

Arrives sur un col, nous voyons avee peine qu'il nous fautredescendre

tresbas pour arriver au sanatorium, seul endroit oii nous puissions trou-

ver de Teau. Nous y arrivons a midi pour dejeuner. La de belles et nom-

breuses sources sourdent de tons c6tes au milieu des Eglantiers {Rosa

canina) et des Lauriers-Roses, et forment un ruisseau ombrage par de

grands Po/}w/ws alba, variete autre que le nivea du Tell. Le Cirsium

Willkommiafium^ est la tres abondant. Nous y trouvons un Verbascum

voisinde celui du Mzi, mais non identique ; un/m Xiphium a tres petites

fleurs; le Cracca minor Gren. et Godr. var. eriocarpon; un Fumaria

parviflora d'un port tres special; le Rumex crispus, YErodium cicuta-

rium, etc. Nous trouvons assez communement un Artemisia non encore

fleuri, qui abondait aussi sur le Mzi, etqui parait devoir ^Ire YArtemisia

atlantica Cosson. Apres dejeuner, nous decouvrons un senlier qui nous

conduit vers lesommet. Nous traversons des pentesbien bois^es,ou le Pin

d'Alep forme des peuplements importants; plus haul on ne trouve plus que

rOxycedre et le Chene Baliote. En montant nous recoltons : Stipa pen-

natay Linaria heterophylla, Armeria allioideSy le grand Erysimum

du Mzi, etc. Nous redescendons ensuite a Mekalis, d'oii nous devons rega-

gner Alger le plus rapidement possible.

Notre course a ete beaucoup trop rapide pour donner autre chose qu'un

aperfu de la flore si interessante de cette contree. La flore du Mzi el
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celle de I'Aissa se ressemblent beaucoup, comme on a pu le voir, et il

doil en etre de memepour les monfagnes inlermediaires. Ces floras pre-

sentent deja de grandes difTerences avec celle de I'Antar. Deux des

especes noiivelles faites par nous sur cette derniere montagne : le Cen-

taurea Malinvaldiana et le Carduncellus Pomelianm^ se trou-

vent representees icri par des especes voisincs : Centaurea Cosso-

niana et Carduncellus cespitosus. II est remarquable que peu de

plantes speciales soient communes a ces montagnes et aux autres

massifs montagneux d'Algerie. Par contre on y trouve au moins 5 especes,

qui jusqu'ici n'avaient ete signalees avec certitude qu'en Espagne : Cir-

slum Willkommianumy Nepeta amethystina^ Stipa Lagascce^ Avena

filifolia etPoa flaccidula. Parmi ces plantes, les 3 Graminees sent mor-

phologiquementethistotaxiquement identiques a celles d'Espagne; leiV^-

peta est a peu pres identique avec sa variete alpina d'Espagne et ne

pent s'en distinguer que par son calice un peu plus long; nous n'avons

pas eu d'echantillon du Cirsium Willkommianum des Baleares, mais

Tetude attentive de la figure et de la description donnees par M. Will-

kommne saurait laisser le moindre doute sur Pidentite de cette plante

avec la notre. Cette aflinite avec la flore espagnole se poursuit memedans

de petites especes affines comme le Brassica Cossoniana et le Nardurus

montanus. VErysimum r^pawdwm, que Boissieravait deja signale en

Barbarie, dans sa Flore d'Orient, et le Thcsiurn de PAlssa viennent

fortifier les affiniles bien connues de la flore saharienne avec POrient.

ORIGINE NUCLfiAIRE DU PROTOPLASMA(2« Note),

SUR TANTAGONISMEDES MATURESCHROMATIQUESET DU PROTOPLASMA

A L'fiTAT NAISSANT; par M. Ch, DEGAGIWY.

Dans ma premiere Note, j'ai cherche a montrer, a Paide d'exemples

faciles a retrouver, que dans une multitude de cas differents on trouve,

dans les noyaux vegetaux assez gros pour 6tre facilement explores, des

matieres achromatiques a c6te des matieres nucleaires chromatiques

vulgairement connues. Les premieres, comme je Pai dit, en surmontent

d*autres siluees, dans certains cas, dans la cellule, au-dessous d'elle

el absolument semblables. Les rapporls curieux qui existent entre les

unes et les autres dans la cellule-mere du sac embryonnaire chez laFri-

lillaire conduisent necessairemenl aux conclusions suivantes :

1** Les deux couches d'hyaloplasmaproviennent toutes deux du noyau.

2** La paroi de la cellule-mere tournee vers la base du nucelle est

garnie d'une couche epaisse de protoplasma fondamenlal, parce que le

noyau lui-meme en porte une couche epaisse sur sa parol correspon-

dante.

r


